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PREMIÈRE CROISADE

L'année 1007, dont les paisibles événements s'effa-

cent par-delà les fracas de la grande guerre, devrait
laisser dans nos souvenirs une trace plus douce sinon
aussi profonde

; puisqu'elle a vu lancer un mouve-
ment des plus opportuns, une croisade dont la période
actuelle, dite de reconstruction, aura l'heur de
recueillir les bienfaits. Le 14 mars, en effet, notre
province recevait des mains de ses gouvemanta
l'arme que doit ceindre tout peuple désireux de ne
pas être écrasé dans la concurrence industrielle :

l'enseignement technique. Ce jour-là, une loi bien-
faisante imprimait à notre race*—retardée dans son


